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il déclara qu'en voyant Cantacuzène chercher, sans nul doute, à usurper le 
pouvoir, il avait changé d'attitude. Il lui conseillait donc de prendre immé­
diatement des précautions, et il lui laissait entendre qu'elle pouvait comp­
ter sur le dévouement habile et éclairé d'Apocaucos. Mais il ne réussit pas à 
la convaincre. Bien plus, elle voulait rappeler Cantacuzène, afin de lui 
permettre de se justifier. Le patriarche eut beau l'en dissuader, Anne per­
sista dans son intention. Apocaucos, alors, lui envoya le parent de Canta­
cuzène, Asan Andronic, qui parla dans le même sens que le patriarche. 
Devant cette insistance et cette unanimité de sentiments, Anne se décida à 
prendre des mesures pour sauvegarder sa vie et celle de ses enfants. Apo­
caucos triomphait. 

Sans perdre de temps, il se nomma préfet de Byzance et reçut le man­
dat de commencer, dès que possible, la guerre contre Cantacuzène. Puis, 
avant même qu'ils aient eu le temps d'aviser, il fit garder à vue, dans leur 
maison respective, la mère de Cantacuzène, Andronic Cantacuzène et la 
femme de Mathieu Cantacuzène ; enfin, pour rendre la populace favorable 
à l'idée de la guerre, il la fit soulever et la lança au pillage des maisons des 
Cantacuzénistes. Mais 42 d'entre eux réussirent cependant à fuir, et Canta­
cuzène apprit par eux ce qui se passait à Constantinople. 

Cependant, Apocaucos resserrait la surveillance autour de la mère de 
Cantacuzène et d'Andronic Cantacuzène, puis il expédiait dans toutes les 
provinces de l'empire des lettres déclarant Cantacuzène ennemi public, et 
finalement faisait envoyer par l'impératrice, à Cantacuzène lui-même, une 
lettre le destituant de toutes ses dignités et lui enjoignant de rester jusqu'à 
nouvel ordre à Didymotique. Cantacuzène tenta une dernière fois de 
rappeler à l'impératrice ses serments et les paroles d'Andronic III à son lit 
de mort, et il offrit de venir se justifier. On ne lui répondit que par des 
injures. Il se décida alors, et le 8 octobre, jour de saint Démétrius, il se fit 
couronner à Didymotique I. 

Apocaucos avait réussi : il avait forcé Cantacuzène à se proclamer 
empereur et il était le maître de Byzance. Il ne lui restait plus qu'à se débar­
rasser, d'une manière ou d'une autre, de l'usurpateur. 

1. Cz. III, 34, et Greg. XII, II. 


